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LES VINGT THESES DES BRIGADES ROUGES

OESARTICULER L'ETAT IMPERIALISTE!
OESARTICULER L'ETAT!

CONSTRUIR LE PARTI COM~UNISTE COMB~TTENT ET LES
ORGANISMES OE MASSE REVOLUTIONNAIRES!
CONQUERIR LES MASSES A' LA LUTTE ARME'E POUR LE
COMMUNISME!
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Nous sommes les diregeants
et les organisateurs de la
guerre revolutionnaire et
aussi les diregeants et les
organisateurs de la vie de
masses.

Nos deux devoirs sont:orga
niser la guerre revolution
naire et ameliorer les condi
tions de vie des masses.

Mao-Tss-Tung
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La conjoncture palitique actuelle se situe a cheval entre
deux ohases: naus ne sammas plus dans 1a phase de propagan

ae armee. ~out8n etant pas encore Gans celle oe ~uerre
civile •. --

~ette conjoncture ast danc une canjoncture detransitiCn.
Naus devons preter le maximum d'attention a la specifici­
ta et aux contradictions qui distinguent cette conjonctu­
re et il ne faut pas sous8stimpr le fait meme que la
transition d'une phase a une autre peut aussi etre prolon­
gae dans le temps.
Cette conjoncture de transition depende en effets soit de

l'evolution structurellJ de la crisi capitaliste-imperial!
ste soit a partir de la capacite subjective du proletariat
m~tropolitain de 58 constituer sn Parti Combattent et re­
gouper san propre antagonisme dans un systeme de Pouvoir
Revolutionnaire. autonome. articule et diffus dans taus les
sectuers de classe .

Le probleme central de la' conjoncture actue11e e'est 1a
conquete des masses a 1a lutte armee et ce probleme compor
te 1a, question des O. de M R • -
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verifie sur cette table
confrontation directe

Les 0 de MR naissent en consequence du devenir objeetif
de la erise-restructuration-internationalisation du ea

pitali;me qu~ mod1fie la eom~u~~~~un de elasse ~ pousses
les seeteurs specifiques du proletariat metro 01itain ~ -
v ere e s en p us a e un rappar an
ag n s e ave on~t l'Eta •

O'autre. part a ce Mouvement object ra
initiative de Propagande Armee qui-au cours des dernieres

..j3ixannees les UCC· on1: aevl:llu~~",~PUU1 1 aLllwallösr 18 con
seience de 1a necessite et de la possibilite de la revol~
tion communiste dans la metro~ale imperialiste.
Au ourd'h . cette iritiative est de assee ar les condi­

tions nouvelles 0 Jec ~ves esubjectives , et l'avangarde
politque et rn11~"{;au'I:l,pour qu.alifier sa fonction, doit de
mettre en condition de realiser et diriger sur le terrain
de la lutte armee pour 1e communisme, couches et secteurs
inteirs de classe.

Le sautde aualjte
d'essai et non pas tel
entre organisations.
Pour etre plus precis, cette confrontation deslignes poli-
tiques doit rentrer et vivre surtout ~ l'interieur des
o de MR que le proletariat metropolitain se donne pour
exprimer ses interets, ses besoins, ses aspirations, son
pouvoir.
11 faut cornp~endre qU8 si notre organisation n'a pas encore
realise l'evolution en Parti, ce ci n'est pas du au fait
que l'unite avec les autres formations conbattentes n'a pas
et~ construite. La causa profonde est a chercher dans le
developpement m§me embrionaire des conditions objectives
et subjectives du processus revolutionnaire, qui ne pouvait
pas permettre ce saut da qua1ite des avangardes poltiques
et mi1itaires etablissantes ess~ntie1lement un rapport
de "propaganda" avee les masse, ~ avagardes politiques et
militaires organiques dirigeantes la lutte po1itique et
militaire des couches 50eiales.
Vouloir forcer cette situation se~ait du volontar-

ne e e possibilite es sans ou e presen e par contre
dans 1a phase actuelle de transition.
En effet 1a construction du PCC avance

sus d'organisation des ma3se5 sur le
armee et ne peuvent pas se donner l'un
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Le travail de masse de notr~organisation malgre tout, ne
doit pas s'arret~r ~ l'interieur des 0 de M R .
La diversite des aspects du proletariat metroplitain demande
a que notre initiative s'explique sous plusieres formes po­
litiques ~*SxgHAisHxis~xmilitaires, ideoligiques et theori­
ques d'organisation dans le but de rejoindre et 1ier a soi
taus les elements communistes , de convalider sa presence
d'avangarde, de ranforcer ses structures, d'etendre ses
branchements complexs dans taus les secteurs du proletariat
metrapolitain .

.?
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Au cours des dernieres annees une partie des comportements
antagonistes est venue s'organiser. partie que nous avons
appellee Mauve roletaire istenceOffensive.
Ces comportements ont pris differentes formes pali ques et
militaires organisees et une certaine dialectique les lie
aux O.C.C. plus confirmees.
Au sein de la conjoncture actuelle nous ne pouvons pas nous
limiter ä prendre aete de cette homogeneite magmatique et
nous devons augmenter le~ efforts pouranalyser le~ tendences
destinees ä eroitre et celles ~ondamnees ä mourir.

Le erit~re qui nous ;permet d'effectuer cet bilan d'experien
ces est le meme que nous adpte toute au long de notre hi~
stoire: taut ce exprime desmo~vemen~s reels declasse. m§

me si partiels. c'est ce qui est suscite par des causes pr~
fondes objectives. e'est le nouveau qui croit et qui ren­
force.

Au contraire les initiatives des groupes deracines. sous
n'importe quelle forme se presentent. en tant que volontari
stes et subjectives • en aucun cas reussirons !resister e~
ä s'alimenter dans les conditions actuelles.

Le travail de masse de l'Organisation ne doit pas oublier
cette dialectique. s'il ne veut pas reduir le Mo~vment de
Resistence Offensive a une totalite homogene. privee de
toutes contradictions. de mouvement. de vie.
Le travail deo masse doit ai der le nouveau ! croitre et l'an­
cien ! mourir.
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Comment doit §tre effectu§ 18 travail de masse de l'Organis~
tion a l'interieurdes 0 de M R qui expriment un mouvement
de elasse reel, m§me si partiel? Dans un ses plus general
comment ce travail doit etre effectue au sein de ces couches

proletaires qui portent 8n eux des niveaux de conscience re­

volutionnaire ou manifestant dej! des comportements antagon~
stes meme si encore ! un stade emLrionaire?

11 faut preciser que leG O. de ~ R ne doivent pas §tre vu co~
·me etant des organismes du parti ou comme rle »courroies de
transmission". masi au contraire comme des instruments de pou-

\

voir des masses ! l'interieurde quelles le Parti opere avec
des autres militants revolutionnaireset avec les elements les
plus avances de la elasse.
11 ne faut pas oublier que la guerrecivile est la guerre que
le proletaire revolutionnaire declanche pour conquerir le pou­
voir et affirmer sa dictature .. .

11 ne s'agit ni de »guerre communiste» ni da "dietature commu-
niste» . Les com~unistes luttent non pas pour affirmer soi-memes
en tant'que Parti mais pour affirmer les interets du proleta­
riat et sa dictature.
Lenin dit:

"L'idee qu'une revolution puisse etre faite seulement par des
revolutionnaires est l'~rrsur 1e plus grand et dangereau pour
les communistes. Une avangarde accompli son devoir lorsq'elle
se montre capable d'sviter 1e detachement des masses qu'elle
conduit et lorsqu'elle Bst vraiment capable de faire avancer
tout la masse».



les resumer ainsi:
Travailler taus.
travailler moins.
Liberation des masses

Autrement dit les 0 deM R sont des organismes politiques et
militaires de combat~ que les proletaires se donnent ~ pertir
des leurs besoins reels et immediats.

Le caractere politique et militaire trouve sonorigine du
fait que la crise politique et economique de notre formation
sociale est arrivee ~ un tel point que m~me le lutte pour
les objectifs immediats entre en contradiction ouverte avec
le processus de restructuration que la bourgeoisie imperia­
liste essaye d'imposer par taus les moyens.
La lutte pour leurs besoins que les proleraires preparent
vient ~ s'opposer immediatement ~ laoresistance de l'Etat.

qui lui intervient avec taus ces apparats syndicales.polit!
ques et policiers pour neutral~ser et ecraser une teIle lu!
teD'ici la necessite pout taute lutte proletaire qui vient a
affirmer les besoLn& de base des masses. d'assumer un carct~
re de pouvoir. arealiser ~ne synth~se entre ses raisons
economiques et les coordinations politique et militairesde
manie re a permettre la pleine satisfaction.
Cette tendence se manifeste encore dans des formes contradic

toires mais c'est justement des ces contradictions du
reel que l'organisation doit partir pour "exister en tant

que Parti". croitre et continuer a exercer sa fonction d'ava~
garde politique et militaire.
Au dela du travail d'organisation des masses dans les O.de M R
le Parti doit developper Bussi un travail a luipropre. dirige
a l'interieur des masses pour s'enraciner et se rafforcer dans
ces dernieres.

11 s'~git d'~n travail a accomplir aV8C les elements les plus
avances du proletariat qui partagent le programme pour la
construction d'organismes " de masse" et des raiseaux aptes
a assumer les fonctions les plus differentes:propagande.
appui logistique. infiltration chez l'ennemi etc.
Le bond en transformation on Parti S8 definie aujourd'hui
par la capacite pratiqu8 de faire emerger du particulier
le general et de faire vivre 18 g~n8ral dans le particulier.
Construir le PCCet les organisations permanentes ne, sont pas
deux processus separes dans l'espace et dans le temps mais
deux aspects du meme probleme:consolider le Systeme du
POUVOIR ROUGE.
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Cet dernier point introduit un'autre question:la Ligne de
Masse de l'Organisation. c'est a dire la question du PROGRAM
ME OE TRANSITION AU COMMUNISME. les FORMES CONJONCTURELLES
et les FOR~ES IMMEDIATES.
Sans un programme da trans~tion au Communisme qui puisse
expliquer les o~jectifs sociaux de la guerre il est impos­
sible indiquer toutes les campasantes proletaires qui so nt
objectivement interesses au Programme m~me.
Le P. d'autre part ne nait pas du nsant ~ais vient des dix
dernieres annees de lutte proletaire. de critique pratique

et radicale. des l'usine et des la formation sociale capit~
liste •

Ses contenus essentiels nous pouvons
- Reduction du temps de travail



du travail soeial et eonstruc
tion deseonditionssoeiales

pour unemploye evolu~.

R~eomposition d~ travail manu~l et du travail intelleetuel.d'~tude
et de travail pour ehaque individu et dans l'are de sa vie.

R~nversement de l'exereise des pouvoirs et du jeux des projets des
finalit~ eolleetives ~ tous les niveau x ds. la vie sciale;

R~qualifieation de la produetion du rapport homme~nature;sur la
base des rapports d'usage collectivement d~finis et historique­
ment possibles •.

J

R~placement de notre formation ~ociale selon les prineipes d'un
~ffeetif int~rnationalisme proletaire.

Une des conditions de cet programme est de d~passer les rapport

de produetion capitaliste .production bas~e sur la valeur d'~eha~
~e •.

(.e n'est pas de l'utopie. 11 s'agit iei d'un programme que eomme
Marx lui-m~me disait: "••• ne laisse pas d~but les piliers de la
maison" ~tat dej~ form~ solidement dans ses fond~ments.
11 s'agit d'un programme que l'on retrouve dans les luttes des
sujets prol~taires plus conscients. qui casse violement avee les
tendences eoncervatrices du d~veloppement capitaliste et qui
se bat sous toute forme antagoniste avec l'Etat.
11 s'agit d'autre ~art d'unprogramme innachev~ qui r~cherche dans
la lutte r~volutionnaire san identite.

la pouss~ du pouvoir proletaire coincide avec eette recherche et
c'est au~ organisations revolutionnaires de en ~tre le moteur.
L'objectif du Parti dans la conjoncture actuelle n'est pas facile
parceque s'il permet d'une part la recomposition du prol~tariat
m~tropolitain dans un dessein militaire de transformation sociale.
il ne faut pas oublier d'autra part la multiplicit~ des figuras
qui le composent et qui ont. historiquement. construit d~s parcours
si non pas des veritables "identit~".separes.
Ce programme doit se traduir a chaque fois en un PROGRAMME POllTl
,UE GENERAL de conjoncture au tour du ~uel fair croitre les condi-I
~ions subjectives et les niveaux d'crganisation necessaires,ldans
la perspective d'un passage a une GUERRE ClVllE ANTl1MPERlAllSTE
de Langue Ouree.

la lutte revolutionnaire est e,; m~me temps contre l'Etat imp~rial!
ste et le mode de production qu'il defend et POUR lE COMMUNlSME.
Un Programme Politique qui peut permettrela r~union des inspirations
fondamentales et l'articulation autour des differents secteurs du

proletariat m~tropolitain est necessairement un programme de destruc
tion et de construction.

Mao Tse Tung affirme:
"Sans destruction il ~'y a pas de construction. Oetruir signifie
critiquer. s1gnifie faire la r~volution. Pour detruir il faut
raisoner et raisoner signifie construir. Ainsi vient d'abord
la destruction qui am~ne ensoi la construction".
la mise au point d'un Programme Politique General de Conjoncture
pour la transition a la guerre civile est indispensable pour
permettre l'initiative "da Parti" dans chaque secteur specifi­
que du prol~tariat metropolitain pour s'articulerde mani~re h6m~
gene en programmes politiques immediats et donc unir les masses
dans un dessein strategique militaire. dans un projet commun de
construction du POUVOIR ROUGE.



Le PPG doit synthetiser. ~ travers des mots d'ordre efficaces .
et clairs. la contradiction principale clans cette conjoncture
ontre la quelle lancer taute la force concentree du Parti. des
o de M R et das M de M R.

Les pp immepiats doivent par contre indiquer les aspects spec~
fiques et particuliers que la contradiction principale assume
pour chaque secteurs de proletariat metropolitain.
Le rapport entre PPG et PPI vit dans une dialectique precise.
A' savoir que conjoncture apres conjoncture le premier vit. se
realise et se concr~tise dans le deuxiäme. avec en m~me temps
la pratique directe du Parti. des 0 de M R et des M da M R •
Le PPI n'est pas. comme peuvent le croire les spontaneistes.la
representation immedi~te des interets les plus urgents. que
chaque secteurs proletaire necessite resoudre." .
Le PPI ex-rime plust6t les interets reels et strategiques que
le rapport de pouvoir conquis permBt de mettre ~ l'ordre du jour.
Ce Projet n'est pas non plus. eomme le croivent les eeonomistes.
une plateforme de revendications.
Autrement dit le PPI ne priviligie pas la lutte economique.la
resistence aux capitalistes. comme disait Engels. face ~ la

(~lutte politique qui a comme objeetif specifique le pouvoir po
litique. le pouvoir etatique. -
Marx et Lenin ont ete tres clairs ~ cet egard:
"Le Mouvement politique de la classe ouvriere a naturellement
comme but ultime la eonquete du pouvoir politique pour la elas
se ouvriere et dans eette perspective un'organisation preliminaire
de la classe ouvriere. developpee jusqu'~ un eertain point et

produite P?r les ~eme luttes economiques est naturellement ne­
cessaire".

Lenin ajoute:
"11 ne ~uffit pas de dire que la lutte de elasse devient reellG.
consequente et developpee seulement lorsqu'elle englobe le pou­
voir politique ••. Le marxisme reconnait que la lutte de elasse
est completement mOre, "nationale", seulement dans la mesure 00
elle n'englobe pas uniquement le politique mais elle prend de
la politique l'element essentiel: la strueture du pouvo~r eta­
tique".
11 faut etre clair sur un autre point:
1e rapport entre lutte economique et l~tte politique.

"-"aus les economistes on fai t beaucol p de confusion sur ce point
en {ai9ant deriver directement le politique de classe des
l'economie.

Mais la lutte politique n'est bas seulem~nt "une forme plus deve
loppee. elargie. active que la lutte politique" comme Lenin meme
fait remarquer. Elle a un objectif specifique:l'Etat.
11 ne s'agit pas non plus de"donner ~ la lutte economique un

caract~re politique" mais d'affirmer la priorite de la lutte poIl
tique sur la lutte economique.
Cel~ comporte. aujourd'hui comm~ hier. que "les ~nterets essen­
tiels. decisifs. de classe peuvent etre satisfaits a travers des
transformati~ns politiques radicales".
Marx:

"Dans un mouvement 00 la classe ouvr1ere s'oppose en tant que
classe aux classes dominantes et cherche de faire force sur ces

dern1eres de l'exterieur. ce mouvement est un mouvement politi­

que. C •••• ) A' partir de mouvements isoles et econom1ques des o~
vriers nait et se developpe partout un mouvement politique. un
mouvement de classe. pour realiser les propres interets sous
une forme generale. qui pu1sse avoir une force de coercition ge­
nerale et soc1ale.



qui fait vivre l'organisation
R , au·dela de l'immediat, au
situer a l'interieur d'une dia

~t contre-revolution.

metropolitain ait eonquis la eapaeite
manifester sa propre force , en mame
multiples que la strueture eomplexe
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S'il est vrai que ces mouvements presupposent une certaine orga
nisation preliminaire, il~'sont aussi des moyens de developpement
de cette mäme organisation. C ••• ) Cette orrganisation doit ~tre
capable d'entreprendre une campagne decisive contre le pouvoir

politique des 91assesdominantes, autrement la elasse ouvri~re
reste un jours dans les leurs mains.
Le PPI est donc con9u en tant queprogamme de Pouvoir qui expri
me un rapport de pouvoir, qui a comme objectif done le pouvoir
etatique.
Il constitue l'ame revolutionnaire

de pouvoir de classes. Les Oode M
dela de la partialite, doivent se
lectique decisive entre revolution
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_Caraet~ristique dominante du PPG dans cette eonjoncture de transi
( )ion c'est la eonqu~te des masses a la lutte armee et leur orga-
~ ni sation sur ce t te rrai n , ce s deu x co nditi 0 ns etants ,es sent ie 11 es

pour le passage a la phase de guerre civile elargie.
Ce passage n'apparait pas ibjectivement possible sans que l'on
ait fabriques tous les intruments organisationeis que la s-tuation
demande.

Il faut que le proletariat
politique et militaire de
temps que BOUS de~ formes
demande.

Le syst~me du POUVOIR PROLETAIRE est en effet la manifestation
organise'e, autonome et offensive de eette uni te multiple.
La croissance du Pouvoir ROUGE a l'interieur des metropoles
capitalistes se base sur trois points deeisifs, qui se definissent
en mame temps que san originalite historique, par rapport, en
l'espece, a l'experience sovietique et celle ehinoise.

A) (La eroissanee du pouvoir rouge) Se renforee dans les lieux
de eoncentration maximale du pouvoir ennemi, en tant que negation

~mtagoniste organisee. Elle n'a pas un propre territoire libere ,
perceque elle contraxte l'ennemi a l'interieur m~me de son terri­
toiras et de ses institutions:l'usine, les quartiers, les prisons,
les ecoles •..

Elle n'est pas legale mais elle trouve sa legittimite dans le
consensus que son action trouve chez les masses.

BICLa eroissanee du Pouvoir Rouge) Elle se manifeste sous forme
de BASES ROUGES INVISIBLES , reseaux elandestins de masse qui en

agissant a l'interieur des centr.es vitales de la formation soei~
le eapitaliste, assument l'ensemble des devoirs requis par une
revolution proletaire qui veut ~tre soeiale; Pour 9a ils inve­
stissent tous les rapports sociaux, a partir de eelui de la pr~
duetion qui est fondamentale.
Pendant qu'ils attaquent, usent, desarticulent et cassent l'app~
rat etatique existant, ils fabriques les bases stables de la
dietature, de l'Etat proletaire et exereent eette dietature sous
des formes theoriques, politiques, eoereitives de plus en plus
marquees et etandues.

"



C) Le Pouvoir Rouge est donc un ppocessus • rapport. systeme.
Processus parceque dans la~~strtictian du pouvoir 6nnemi il

fabrique et renforce ..
Rapport parceque existe seulement en tant que negation-de

struction vivante de l'Etat imperialiste et du modi de
production qu'il garanti.

Systeme parceque a san interieur se repartissent • dans une
dialectique articulee et complexe. plusiers niveaux
de conscience et d'organisation. expression des figures
multiples qui composent le proletariat metropolita1n. et
de leurs histoire ...

Le systeme du POUVOIR ROUGE ~st just~ment la manifestation organi
see ~ autonome. articulOeiet offensive. de cette "unite multiple"­
et ne supporte aucune reduction unilaterale. de l'une ou del'autre

de ces campasantes essentielles qui sont:
Le Parti Communiste Combattent en construction
Les Mouvements de Masse Revolutionnaires.

Ce systeme ne supporte pas une separation entre "politique" et

(-~ilitaire" parceque contenu et forme dans la guerre de classe
proletaire de langue duree pour le communisme. se recoupent.
La defense de cet principe essentiel • dans chaque phase de la
lutte revolutionnaire et dans chaque organe de systeme du Pouvoir
Rouge constutue une condition de classe a la quelle on ne peut
pas rennoncer.

(
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Les organismes de masse revolutionnaires en .tant quemanifesta
tions du pouvoir proletairen expriment leur propre legalite
qui se confronte directement avec la "legalite democrcitique".
Ainsi la defense de lalegalite bourgeoise est exclue definiti­
vement d~s perspectives du proletariat metropolitai~.
Autrement dit les organisme de masse revolutionnaires s'auto­
legalisent en exercant et en. imposant la.ur prpopre force orga­
nise. Le concept de "clandestinite de masse" ast donc ~ mettre
en remation ~ la force. expression de cette legalite ouvri~re.
Si d'une part.en effets. les O. de- M. R. doivent Eitre clandestins.

pour se proteger des 9t~aques de l'Etat et pour se garant ir les
meillleurs conditions d'attaquB. d'autre part ils doivent s'im

poseJpar leur propre offensive politique et militaireun r~pport de pouvoir et donc une propre legalite revolution­
naire, en obligeant l'ennemi~ des niveaux de clandestinite
proportionelles ~ Jeur force.
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L'Organisation, dans san travail de masse. ~ l'interieur des
O. de M. R .• doit eviter deux deviations qui guettent toujours
et qui sont:
- ne pas cueillir 18 carq~tere dynamique de ces organismes, e'est
~ dire ne pas voir que la direction de leur developpement c'est

eelle defini~par la phase sueeessive ~ savoir la guerre civile
elargie anti-imperialiste (deviation economique).
- eonfondre eette eonjoneture da transition avec la phase, pas
eneore completement developp8e de guerre civile. confusion qui
compor~e une sousestimation de 1a earacteristique dominante
ajourd'hui du Programme Politique General (conquEite des mas~es
a la lutte armee) et un'interpretation subjective et adventuri­
ste des 0 de M R actuels. en tant que reparts deja operants
de l'Armee Rouge (deviation militariste).

10

La definition de nos objectifs actuels ne peut pas Eitre separee
de la definition de la caracteristique dominante de la phase

suec~ssive, du moment~ue la notre est une conjoncture de
tran~tion.

Au cour de la guerre civile anti-imperialiste la caracteristi­
que dominante du PPG sera l'ahn~antissement d~s forces politi­
ques et militaires'de l'ennemi et la conquEite du pouvoir poli-
tique. '
Fonction dominante des 0 da M R • pendant la phase de guerre
oivile, sera donc celle de l'Armee Rouge.
Oefinir les o. de M R pendant la eonjoncture actuelle de tran­
sition en tant que Secteurs en formation de l'Armee Rouge
signifie souligner le cadFtere dynamique de ces organismes po
litiques et militaires du pouvoir proletaire et .la tendenee
objective qui caracterise le mouvement politique des classes
~ l'epoque aetuelle, a savoir la tendenee ~ la guerre civile.-
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Dans la r~solution de la Direction Strat~gique des SR de F~vrier
1978 on affirmait:

"Le principe tactique de la guerrilla dans la conjoncture actuelle
est de la desart"Ulation des forces de l'ennemi.

D~sarticuler les forces de"C 'ennemi signifie porter un, attaqueou l'objectif principal e.~~oujours celui de la propagande de la
lutte arm~e et sa necessit~. mais dans cet objectifdeja commence
a operer le principe tactique propre a la phase succ~ssive:la destruc­
tion des forces ennemies.

Cet attaque doit propager la ligne politique de l'avangarde politi
que et militaire et en mame temps desarticuler la nouvelle forme
que l'Etat imp~rialiste assume aujourd'hu~

Sautenir' que l'aspect pr;incipal de l'irltiative de guerrilla dans
cette conjoncture de transition est toujours la propagande armee
ne signifie pas poser des limites d'intensites et de forme aux
attaques armes. On veut dire. parcontre. que le cible de ces
attaques - pour la fonction objective qui se d~veloppe dans les
apparats de contre-revolutiori imperialiste. pour le soin et ~
precision de son choix. pour son contenu symbolique. pour la reson­
hance dans les desirs de larges secteurs - doit eclairer. avec tau­
te la clairete possible. le PPG.
Ceci ets deja un aspect du probleme.
Les d~terminations essentielles de la propagande armee dans cette
conjoncture sont en effets deux:
- L'efficacit~ d~sarticulate face aux dispositifs centraux de
transmission du pouvoir. c'est a dire face a ces ganglions in­
dispensab~es qui ~onsentent a ala bourgeoisie imperialiste d'~labo
rer ses propres projets economiques. de contral social. et les tra­
duir en pratiques contre-revolutionnaires.
- L'~ff'icacit~ d'enjendre des forces revoltionnaires au Mouvement
Proletaire de Resistence Offensive. a savoir la capacit~ de fa­
voriser le travail de parti dans la direction d'une accumulation de
plus en plus vaste des forces revolutionnaires organis~es et
de leur mobilisation sur le PPG et le PPI avec l'objectif de
d~sarticuler les conjonctions plus peripheriques de tous les'
instruments qui transmettent/imposent le pouvDir bourgeois.

12

La d~sarituclation d~s "dispositifs centraux" et des conjonctions

p~ripheriques" a travers les guelles la bourgeoisie imp~rialiste
~labore. transmet et impose ses projets'de domination et develop­
pe ses pratiques contre-revolutionnaires n'est pas une somme d'
actions militaires. mais une art assez difficile qui d~mande des "
"Startegies Specifiques" pour chaque s~cteur particulier d'exercise
de pouvoir.
Notre exp~rience nous a appris l'importancede d~velopper chaque
strat~gie specifique de desartib~lation par "Ca~pagnes".
En general. par "Ca~pagnes". nous definissons un'action offensive
diversifi~e. qui frappe ades differents niveau x la chaine du

pouvoir. qui se prolonge dans le temps. qui est centree sur un
cible fondamental et elle est liees ades tensions profondes.
latentes ou manifestes.

D~passer la phase des actions plus ou moins deli~es et SOUGER
PAR CAMPAGNES. repond ades necessites precises et c'est une
acquisition ins~parabme de la guerrilla metropolitaine.
SOUGER PAR CAMPAGNE:

_ TRADUIR DANS LA PRATIQUE OE COMSAT d'offensives organisees et
cGntinues. le potentiel revolutionnaire dispers~ a l'interieur
de la classe ouvriere et dans les differents secteurs du proletariat

.~
"
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metropolitain.
- Donner eontinuit~ a 'l'init~ative d'avangarde. de mani~re a
permettre une aeeumuiation ~largie des effets de d~sartieula
tion et pousser ades niveaux elev~s le proeessus d'usure.de
seission et de desagr~gation du pouvoirennemi.

Notre experieneenous a prouv~ que la eontinuit~ est un
facteur d~e~sif. Duvrir un Front de Combat avee quelques
aetions ou une Campagne signifie en effets laneer une
ä~~~H~IW~ direetive. suseiter un'attente. developper dans
le tissu mol~eulaire de·la elasse des diseussions intenses

sur la signifieation strat~gique et taetique des coups portes
et. e'est pour c~la que laisser tomber le discours commen­
Ce assume inevitablement l'aspect d'une autocritique politi
que' Continuit~ dan& l'action ne veut pas signifier d'autre­
part. porter "un coup apres l'autre" mais ~l s'agit plustOt
de donner aux Campagnes le rythme des ondes. de fa90n a
accumuler les effets de propagande. les effets d~sarti­
eulants. les effets logorants. par mont~es successives.
En r~sumant nous voulons affirmer que un front de eombat ne
peut pas ätre abbandone et que notre action de Parti doit
consister dans la promotion. la direction et l'organisa-
tion des Campagnes offensives a mont~es successives. de teIle
maniere a concentrer toute la force accumul~e aux differents

niveaux du systeme de pouvoir proletaire et la lancer. selon
desstrategies adequates et specifiques. contre des cibles­
hommes. moyens. structures qui materialisent la contradietion
qui nous interesse frapper.

13
ATTAQUE SELECTIF ET D'ANNEHANTISSEMENT

Dans cette conjoncture de transition toute strategie speei­
fique de desartieulation implique necessairement une logique
selective dans les attaques. une "mains de chirurgien"J ce

ci pour le simple fait que e'est la route principale pour
arriver au maximum des resultats politiques.
Ouvrir des eontradictiions au sein de l'ennemi. empacher 1a
r~composition a travers un'aetion offensive implaeable.
continue. logorante. sont des objectifs aux quels ont doit
pas rennoncer et aux quels on"peut arriver seulement a travers
des attaques selectifs.
Venons maintenant au con~ept d'ann~hantissement:
ce concept en soi. dans sa detrmination militaire pure ne qua
lifie pas ni la phase da la propagande arm~e. ni celle de ­
la guerre civile. mame si de cette derniere le concept en lui­
mame devient le contenu domminant.

Nous avons toujours soutenu qu'il n'y a pas de contradictions
entre propagande armee et operation d'annehantissement.
ainsi qu'il n'y a pas de'e6ntradietions antre guerre civile
elargie et ann~hantissement.
Mais 1e fait qu'il n'y a pas des eontradictions ne veut pas
dire que le r~cours a eette forme d'aetion militaire suive
les mames lois de deux phases.
Dans la phase de la Propagande Armee les operations d'anne­
hantissement s'inserivent a l'interieur des strat~gies de
desarticulation • dominees par le principe taetique de la
seleetivite. Ceei implique que lq fonetiDn objeetive sur
le terrain de la contre-revolution soit a tel point evidente
pour permettre. de la part des masses. une eomprehension im-



mediate et univoque.
Dans cette phase les ~ecces" se presentent comme des vrais
erreurs politiques parceque 1ls permettent a la guarrilla
psychologique de cacher le message principale que l'on vou­
lait lancer et donc de confondre et annuller l'objectif qui
etait poursuivi.
Les operations d'annehantissement rentrent perfectement dans
les campagnes de desarticulation qui doivent ~tre conduites
dans la conjoncture actuelle et qui s'inscrivent aussi dans
des strategies dominees par le principe tactique de la
SELECTIDN.

A' difference de la phase precedente. ici c'est la fonction
OBJECTIVE qui prevaut sur les r51es subjectifs (et sur la
dimpnsion symboiique)" de tel"ou telauire fohctionnaires
dB 18 contre-r~v~lution imperialis~a. parceque la-guerrilla
peut deja demolir les JONCTIONS STRATEGIQUESqui permettent
a l'Etat Imperialiste d'imposer sa propre domination.
Ce c demande a que le parcours dans cette forme d'action
militaire soit parallele au respect maximal de la roguer po­
litique dans l'individuation des cibles avec 1e minimum
d'ecces. a fin de fermer la bouche a taute speculation des
opportunistes de taute sorte.
Chaque action d'annehantissement est en effets un message
et. pour ~a. a l'interieure de la metropole capitaliste.
il est encore plus audace et profonde lorque le message
politique qui l'accompagne est clair.

En effets a l'interieur de la metropole imperialiste, ou
les mass-media et les centres de contre-guerrilla psycho
logique vivi~ectionnent toute operation revolutionnaire
dans le but d'en utiliser toute bavure, la riguer politi­
qu~ dans la definition des campagnes est determinante
ainsi que une action d'explication de masse et de propa­
gande de combat qui soit continue, capillaire, instrumen
talisee. ­

Le fusil ne parle pas a lui seul un langage suffi9ament
clair aux massas proletaires! !!

r
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La rapidite avec la quelle sedeveloppe le proces de crise­
restructuration-internationalisation et la resistance offensi-

ve et tenace du proletariat metrolopitain.obligent la bour-
geoisie a declancher dans la conjoncture actuelle un attaque
tres vaste a tous les niveau x de vie des masses.

Dans ce context. m~me la lutte pour la defense des Inter6ts
Immediats devient de plus en plus antagoniste avec les besoins
de mise en valeur 8U capital et assume donc le caractere de
sa confrontation au pouvoir.
Le fil conducteur de l'offensive generale de la bourgeoisie im­
perialiste sont les contenus du Plan Triennal. et plus preci­
sement le plan ambitieu' de reglementation des mouvements
economiques et sociaux, q~'il preconise et les conditions
institutionelles qu'il reclame.
C'est au "tour de·cette exe economie-Etat que sont en train de
se re-definir. en mame temps que les fonctions etatiques.
d'une part les rapports de force entre partis et de l'autre
les rapports de force entre classes.
C'est une experience qui est deja diffuse a l'interieur de
tout le proletariat le fait que c'est l'apparat intier de
l'Etat qui fait front contr toute lutte lorsque cette derniere
depasse les nords prevus par le "Plan".
L'unanimite des l'univers politique. avec les. syndicats et
en m~me temps. avec la police et les carabinieris. est une
histoire de tous les jours que tout 13 monde connait.
D'autre part a l'interieur du pDol~tariat.le sabotage du
plan de restructuration. la lutte politique et militaire au
regime qui veut l'imposer, l'attaque aux institutions coerciti
ves q~i prendent la charge d~ militariser a tous les niveaux
la confrontations entre classes, trouve de plus en plus leur
connection de maniere inestricable.

Ce ci constitue la base pour une ligne de combat qui se pr~po­
se d'organiser des couches intieres sociales sur le ter­
rain de la guerre civile anti-imperialiste sans effectuer une
separation meccanique et economiste e/o militaire entre
les besoins immediats et le besoin strategique 'de communisme.

L'articulation sur chaque mouvement de classe specifique de ce!
te ligne pousse a definir des Programmes Immediats qui
ressemblent les tensions politiques les plus radicales et pour
9a mame plus antagoniste ~ l'Etat.

Ce n'est pas difficile comprendre que la luttecontre les
obligatmons prevues par le Plan aux besoins immediats, en plus
que le besoin de communisme,permet d'articuler un'intervention
politique et militaire que des l'usine , des services, des
prisons. remonte ju~qu'a le sommet de l'Etat.
Cette lutte ,nous permet de lier l'action de desarticulation
des dispositifs centraux a celle de deaerticulation des points



s'est instituee

regenerer et consoii
base economique -

peripheriques.
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DETRUIR LA D.C.,PARTI OE REGIME? AXE PORTANTE OE LA CONTRE-RE
VOLUTION IMPERIALISTE DANS NOTRE PAYS.

La D.C. au pouvoir depuis trent'ans
en tant que Systeme de Pouvoir. capable de
der. au dela de toute ideologie. sa propre
et sociale.

La D.C. n'est pas seulement un'ex~ression politique de ~ la clas
se~:la ,bourgeoisie dans toutes ses repartitions.mais aussi en
tant que Parti d'entte~rise et dEtat. Ces sont cela les carac­
teristiques qui en font un Parti bien particulier: un Parti de
Regime •.
Ils n'existent pas de ganglions dans notre fomation economique
et sociale qui puissent echapper BU commendement de la D.C.
Ses tentatifs rentrent dans tous les posts clefs de l'economie.
de l'administration. et de la burocratie etatiques. des mass­
media.

DEARTICULATION ET LA DESTRUCTION OE LA D.C. SffiNTDES MOMENTS
ESSENTIELS OE LA DEARTICULATION ET DESTRUCTION OE L'ETAT
L'initiative des forces revolutionnaire doit se caracteriser

comme une vrai ligne de Cam bat. stable. avec une continuite
precise.
Mais pourquoi l~attaque soit effectivement efficace. e'est a
dire capable de produir de contradictions strategiques.doit se
centr~r sur ces hommes et ces structures de p~rti qu~:

- s~iventexpression de l'union entre bourgeoisieimperialiste et Etat. a savoir la fraction dominante.
- ayent röles et fonctions de commandmment. de gestion et

d'elaboration pO,litique. soit au sein du Parti soi au sein
de l'Etat.

La connection entre Plan triennal et D.C. est evidente.

La D.C. est l'ame politique de cet plan meme.
Elle a fournit les cerveaux pour son elaboration.les techniciens
pour l'etablissement de sa dimension.les burocrates pour sa
vehiculation. Elle a donner carte blanche aux appar8ts corcitifs
pour la repression de tous CBUX qui vuelent la contester.
Les interconnections entre plan-D.C.-Btat constituent aujourd'
hui 18 centre du cible.



La eapaeite d'artieuler not re intervention a tous les
niveau et lieux ou la elasse vit son rapport d'exploitation et
d'oppression avee la bourgeoisie et ses eollaborateurs est en
effets un faeteur deeisif pour la naissanee, l'organisation, le
developpement d'un mouvement de masse fort et revolutionnaire.
La eonstrudtion du POUVOIR ROUGE passe par la Bussi.
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ANNEANTIR LES APPARATS OE CONTRE REVOLUTION ECONOMIQUE!!!
BRISER LES ANNEAUX DU COMMANDEMENT PATRONAL! I!
DEMANTELLER LE POUVOIR DES SYNDICATS NEO-CORPORATIFS.

La strategie anti-proletaire reunie dans le PLAN TRIENAL est
elaboree et dirigees dans des repairs bien preeis et transmise
a travers une ehaine articulee qui penetre dans l'usine et
investie tout aspeet de la vie des proletaires.
Ces repairs, veritables ganglions vitales du pouvoir exeeutif,

(~oivent .devenir les objectifs privilieges de l'initiative re­
volutionnaire. En les attaquant a travers leurs dirigents, en
lallaillant la miero-formation des "cerveaux" qui met au point
les lignes anti-ouvrieres et en decourageant les collaborateurs

qui se mimetisent iei et la dans les universites de la penins~
le, il est possible amplifier au maximum les contradictions
internes du front bourgeois et toucher l'un des meccanismes
les plus delicats de la domination capitaliste.
Le Minist~re du Tresor et la Banque d'Italie sont Bur le plan
economique ,le coeur de l'initiative contre-revolutionnairA
contre,la classe ouvriere et les luttes de tous les secteurs

du proletariat metropolitain. Faire cesser de battre ce coeur
est l'objeetif aetuel.
Les eontenus antiproletaires du Plan sont transmis a travers
une ehaine articule,e dont les anneaux prineipaux sont:
CONFINDUSTRIA-INTERSIND-SYNDICATS

La Confindustria-Intersind-Syndieats a pour but la mediation
entre les interets partieuliers et la politique economique

,de l'exeeutif: mediation que les orgal,igrammes imposent dans
- les entreprises .
Les· re pair s d' 0U par tent t0utesIe s dir eetives pa tr0 nale s ,
vers l'exeeutif mais aussi vers la classe ouvriere, eonstituent
la base essentielle de la contre-revolution eeonomique et done
doivent etre attaques avec toute l'energie soit par les
OCC que par les Organismes de Masse Revolutionnaires.

Cet attaque doit taucher ,aussi les organigrammes des entrepr!
se qui transmettent le diktat du commandement jusq'a ses li-
gne plus lointaines, en permettant d'une teIle maniere d'extirper
aux proletaires, avee la plus-vaiue, la vie aus~i.

BRISE LES NNNEAUX DU COMMANDEMENT PATRONAL

Le Syndieat est appelle a faire "passer" le Plan Triennal et
ses relatives lignes confindustrielles au sein de la elasse
ouvriere. Les "fumeurs de pipe" ont le rale dans l'immediat
est de gerer la restructuration de la force-travail, a savoir
reforme des salaires, mobilite, lineenciements •.. Le paet neo­
eorporatif arrive. ainsi. a sa eonelusion ligique. les syndicats
sont assumes et utilises en tant que bande de transmission de
l'Etat.

L'ineorporation est la eondition "si ne qua non"pour l'aetuali-
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sation des politiques economiques centrales. mais elle est
toujours accompagnee par des contradictions de relief. a
cause de la force accumulee par la classe ouvri~re. En remettant
en discussion dans la pratique les "limites de la compatibili-
te du syst~me et la legittimite du syndicat. les luttes ouvri~res
autonOmes ~ecouvrent leur antagonisme spontane dans une dimen­
sion politique.
Tout mouvement autonOme de classe asuume le caract~re d'un

attaque ~ l'Etat et doit pour cel~ ~tre reprime.
En abbandonnant progressivement les interets reels des couches
ouvri~res les plus exploitee~.en s'appuyant sur des secteurs
de dirigents. techniciens. aristocraties d'usine, ainsi que
sur leur apparat de Nouvelle Bureucratie, les syndicats assument
directement des fonctions de brise~rs de gr~ve et de delateurs.
en coordination stricte avec les directions des usines et les~ .
force anti-guerrilla.

DEMANTELLER LE POUVOIR DES SYND1CATS NEO-CORPORAT1FS EST
COND1TION POUR LA CONSTRUCT10N DU POUV01R ROUGE.

(~La lutte contre les apparats du commandement et de contrOl
signifie - ~ part les lignes confirmees dans le patrimoine
de la ~onscience declasse. SABOTAGE.
Sabitage non tant sous forme de lutte existentielle et subjecti­
vemais en tant que lutte de classe organisee. articulation de
la lutte armee ~ l'interieur de l'usine.

Le sabotage individuel est, une constante aussi ancienne que
le travail et l'exploitation. etant une forme spontanee de re­
sistence ßt de defense contre le travail capitaliste.
Mais il est ni dirige ni organise et il ne peut pas interve-
nir dans les rapports de force entre lesclassas.
Le sabOtage de l'ouvrier-guerrillero doit suivre des tactiques
appropriees d'organisation pour pouvoir augmenter la puissance
du sabotage mame. 11 doit etre capable de recceuillir les ele­
ments les plus avances et entrainer tous ou presque tous les
ouvriers.

Le sabotage de l'ouvrier-guerrillero doit etre scientifique.
contre tout ce qui signifie isolement et qui emp~che la lutte.
Le sabotage de l'ouvri~r guerrillero doit constituer dans son
attaque. l'organisation de masse du P~uvoir Rouge.

-!Le mot d'ordre est celui de la cla3se ouvriere la plus avancee;
celle de la F1AT et de l'ALFA ROMEO:
PORTER ET ETANDRE LA GUERR1LLA A' L'US1NE.
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OEARTICULER ET OETRUIR LES APPARATS OE CONTROL SOCIAL TOTAL!

Oesarticuler et saboter le processus d'integration dans un
systeme coerent.totalitaire et totalisant de contral entre
direction teno-politique et l'executif.etle systeme different
des resaux specials. dans ,la pha~e actuelle demande une li­

gne de mouvement articulee sur quatre plans essentiels.
Premier point: faire politique et cant er sur les masses.

Ce qui signifie sLunir aux masses pour les
reunirdans des Organismes de Masse Revolutionnaires qui

.J , ••

assument la lutte contre l'organisation totalitaire du con
tr6l social S'unir aux masses po~r sensibiliser taut le p~o
letairat metropolitain en etendent la conaissance des tran­
sformations actuelles et des strategies. des techniques. des
instruments et des hommes qui en sont pas les createurs.
Oeuxiem point: frapper au centre. Exterminer le reseau intier

qui structure "l'organisme de consultation
permenent". Neutraliser l'executif avec methode. sans exceptions.
Troisieme point: Oesarticuler et saboter les lignes speciales

des carabinieris. de la Magistrature. des Prisons.
des medias.

Contre les hommes de ces apparats et de ces reseaux l'action
doit ~tre implacable. co~tinue et doit se definir ~ travers
les differentes conjonctures en rapport avec les questions
posees par la croissance du Mouvement revolutionnaire.
Pour finir: Frapper ~ taus niveaux les analystes et les
pragrammateurs des centres d'information. "techniciens-clefs"
selon le jargon militaire.
Bombarder ~ coups de bazooka les systeme d'informatique. les
centres de donnees et de contral total.Lorsq'il est possible
infiltrer des "tau pes rouges" dans le systeme specialise.
Si c'est vrai que l'informatique ne peut pas rejoindre les'
objectifs "inimmaginables" que la bourgeaoisie voudrait
(ceci etant et politiquement et economiquement impossible.
sans tenir compte que la "reduction ,nathematique" du reel

, que l'informatique amene avec el13 jette dans un cul de sac
tqut le systeme). il est vrai que elle constitue un instrument
puissant de guerre gräce ~ ses prestations immediates

- • I
repress~ves.
Au del~ de la machine .•• c'est l'homme qui doit devenir objet
du plus grand interet du mouvement revolutionnaire.
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ATTAQUER LES REVISIONISTES. SULLEVER CONTRE EUX LES MASSES
PROLETAIRES. PROVOQUER UNE DIFFERENTIATION DANS LEURS FILES.
LES ISOLER AUXMAXIMUM.

Dna le devenir de l'Etat imperialiste. le parlamentarisme est
venu a se transformer en une articulation particuliere de l'exe
cutif.

Devenus ainsi Etat. les partis deviennent comme des innervations,
recoupee sur les classes sociales. a fin de mediatiser et impo­
ser les interets de la bourgeoisie imperialiste et construir,
a partir de ~a. un co~trol effficace des tensions et des luttes.
Dans cette metamorphose ma~e les p~rtis dits "historiques" du
Mouvement Ouvrier abb~ndonnent toute ligne de classe et subis­
sent le mame des tin en se t~ansformant ainsi en "represen­
tants de la classe ouvriere" strumentalises par le capital
multinational.

Des Parti de la Classe Ouvriere a l'interieur de l'Etat. le P.C.I.
devient Parti d'Etat a l'interieur de la classe ouvriere.

{~~ette analyse ne comporte pas la mise sur le mame plan de la
D.C. et du P.C.I.

Dans le parlamentarismela D.C. en tant que parti a~ gouverne­
ment a un role dominant pendant que le P.C.I. a un role de
complement • qui confirme sa position subordonnee et conflic­
tuelle a l'interieur de l'Etat imperialiste.
Ce ci ne signifie pas d'autre part que 18 P.C.I. ne soit pas
un ennemi.

Etant en effets ~n'articulation subatlterne de l'aspect princi­
pale de la contradiction qui oppose bourgeoisie et proletariat,
il rentre avec tous ces droit dans la trajectoire des forces
revolutionnaires.

Les revisionistes contribuen~ d'une maniere fondamentale a
l'affirmation de l'initiat~Oer~evolutionnaire avec une fonc-

tion specifique.
Les revisionistes contribuent a une contre-revolution sociale

preventive. a savoir la construction d'un blocus social a soutient
de l'Etat imperialiste a contropposer a l'avancer du processus
revolutionnaire.

,C'est aces fins que ils prennent en main la .gestion de la re-
- structuration dans les usineset se transforment en chien de

garde de la production pour controler. attaquer toute insurgen
ce de conflit ouvrier. d'aut~e part i1~deviennent les gardie~s
de 1'"ordre democratique". a savoir organisateurs de la delation
en masse et du affiehage contre toutes 1esavangardes revolution
nairesPour pouvoir deve10pper 10eurs fonctions les revisionistes
sont obliges de consolider leur penetration dans des couches
sociales teIles que 1a moyenne-petite-bourgeoisie. les techni­
ciens. l'arostocratie ouvriere. 1a bureaucratie d'usine ...
Du cote ouvrier la contre-revolution sociale preventive
lancee par le P.C.I: doit atre neutralisee avec grande decision
et attaque~ selon un'opportune strategie politique et militaire.
Cette derniere se base sur: distinction entre le bandes de
transmission entre institutions d' Etat et P.C.I.et file de

collegament entre le P.CI. et les masses.
Les premieres ont un caractere strategique etant la base et
le but des deuxiemes.

Ennemis reconnus et po1itiquement indefinissab1es aux yeux du
proletariat .LUER ANNEANTISSEMENT MILITAIRE EST IMMEDIATEMENT
LEUR ANNFANTISSFMENT POLITIQUEl 1 1
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Pour les resaux de liaison entre P.C.1. et masses. les proble
mes sont plus complexs. 11 faut ne pas oublier que ces agent;
revisionistesvivent au milieu du proletariat et. de fois. en

en ont la pleine confiance1l est donc tres important qua la guar­
rilla soit clair dans les luttesen les isolant. en les discre­
ditant. en revelants les maguilles et leurs complicite.c'est a
dire : V1NCRE POL1T1QUEMENT AVANT QUE MILITAIR8MENT.
La dialectique entre ces duex plans d'action est decisive.
Battre les revisionistes et.leur projet de contre-revolution so
ciale preventive c'est la condition necessaire a 1a conquete ­
des masses au terrain de la lutte armee et pour la construction
du POUVOIR ROUGE.
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FRAPPER AU CENTRE! !!

11 faut faire face au processus de militarisation dans les usi­

(")nes. du territoire et de toute la vie sociale. en le liant a
_ la restructuration anti-proletaire de l'economie et. de l'Etat.

aussi pour damanteller l'image perverse. diffuse par la "prop~
gande de regime" qui en attribue au "terrorisme" la fonction
de cause.L'attaque aux apparats de miliratisation n'est. en ef­
fets pas separable des luttes sociales et donc concerne les

avangardes comb~ttantesIl .est une des dimensions essentielles
pour chaque mouvement partiel.
La fonction dire~ente du Parti consiste dans l'organisation
et la liaison de l'action systematique de desarticulation des

apparats centrales· et peripheriques avec I' action aussi pontue..!.
le des' organismes de Masse Revolutionnaires. Dans cette phase.
ou la crise. pour le niveau rejoint. pousse dans une situation
extremement critique le systeme imperialiste.la temdance a
1a guarreprend un caractere central dans le devenir des contra~
dictions imp~rialigtes et dans la croissance des con-radisc~ions
de classe.

11 faut faire encore une precisation:
l'illusion. qui existe et qui a existe a l'interieur du mou­
vement revolutionnaire internationale. qui considere le "champ
socialiste" comme une arrieregarde des armees revolutionnaires
qu1 surgissent de la metropole imperialiste et subordinent
"in facto" la strategie de c~tte derni~rea celle mondiale du
"champ socialiste".
Le mythique "champs socialiste"met ses racines. depuis plusiers
annees. dans une realite qui n'est pas du tout socialisteJ le
capitalisme d'etat sovJetique et ses allies. dans sa phase·
socialimperialiste.
Imperialisme et soeialimperialiste so nt deux variantes specifi­
ques du mode de production capit~liste dans cette phase - capi
talisme prive et ca~italisme d'Etat. ­
Ils forment un systeme imperialisteou il y a soit uni te que
contradiction: unite dans le mode de production ·capitaliste.
contradiction avec ses fo~mes historiquement determinees.
Si donc les forees revolutionnaires peuvent et doivent exploiter
les espaces ouverts par le devenir de la lutte imperialiste.
de la contradiction entre imperialisme et soeialimperialisme.
ce ci ne doit pas se traduir, dans une queleonque forme de col
lusion avee l'un pour combattre l'autre.
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La desarticulation des apparats dans cette phese doit arriver
jusqu'au coeur de la contre-revolution imperialiste: l'OTAN.
OTAN signifie guerre interne et guerre interne.
C'est sur cette base qu'elle en train de reorganiser ses armees,
en les adequant auc nouvelles caracteristiques de la guerre
anti-imperialiste et de la guerre de elasse.
La formation des task-forces a l'interieur de l'armeeitalien­

ne reponde a eette double exigenee.
Une partie de plus en plus grande de l'armee. de la marine, de
l'avaition so nt transformes en Unites Speciales Anti-guerrilla.
et ils constituent l'axe portante d'un veritable Armee Profes­
sionelle en rejoignant les Divisions Speciales de Carabinieri
qui en sant le centre.~
Nous devons commencer a saboter eet rouage mortel, que pour
le proletariat metropolitain. darrs cette pahse. signifie
contre-revolution preventive. Nous devons le desarticuler en
frappant ses hommes, ses determinations netionales restructurees
en fonction anti-guerrilla.

,;~ous devons developper la plus grande mobilisation politique
r
',_.3ur 1es mo ts d' 0 rdre :
L'OTAN EST GUERRE IMPERIALISTE ET CONTRE REVOLUTION PREVENTIVE
GUERRE A' L'OTAN!
GUERRe AUX CORPS SPECIALES ANTI GUERRILLA!!!!

Nous devons sur ces bases construir l'unite internationalistique
avec tous les peuples et to~tes les forces revolutionnaires qui
combattente contre l'imperialisme.
Les organismes de-masse revolutionnaire. chacun sur san terrain
de combat. et les structures de Parti, doivent amener une con­

tinue offensive d'encerclement des articu1ations peripheriques
-hommes; repai~s. instruments - des apparats de mi1itarisation
et de contra1 soeial.

C'est sur cette offensive que 1e Programme Immediat vive a linte
rieur des masses, en fortifiant 1e POUVOIR ROUGE.

La militarisation croissante est le point faible de l'ennemi.
En effets. plus 1a militarisation s'elargie et enjendre taus
les recois de la societe et plus l'ennemi se fractionne et s'af
febli. ­

lans l'eneerelements des departements detaches de l'Etat et des
clgents du regime se contruisent 1ed organismes pour 1e POUVOIR
ROUGE.

I1 s'agit de eonstruir, oö i1 ya des concentrations pro1etaires
significatives. une base rouge invisible. un detachement de pro
letaires armes. un organisme de masse revo1utionnaire. un'art±~u
lation du Pouvoir Rouge. de mani~re a tenir "en otage" les agenIs
de l'ennemi.

I1 doit ~tre syst~matiquement d~sarmes. espiones par qui il vou­
drait espionner, prisonnier de qu'il voudrait renfermer,attaque
par qui voudrait attaquer, anne~nti par qui voudrait anneantir.
Ses communications ei ses liaisons doivent etre sabotes.

Conquarir ls eontra1e de grands usines, des peripheries prol~­
taires des grands centres urbains. e'est une etappe necessaire
vers 1a guerre civile.

FRAPPER AU CENTRE AVEC LES COUPS LES PLUS DURS.RAPIDES, IMPREVUS!!
OBLIGER L'ENNEMI A' SE FRACTIONER SUR TOUT LE TERRITOIRE!!



DETACHER L-ANNEAU~ITALIEDES LA CHAINE IMPERIALISTEI I1
~ASSUMER LA POSITION OE NON-ßLLIGNEMENI!! -
~HATIQUER LA~LLABORATION AVEC TOUS LES PEUPLES SUR UNE

BASE PARTTATRE! !! -
DEVELOPPER L'INTERNATIONALISME PROLETAIREIl

Parmis les grandes "puissances" il y a un'~space grand et
contrast~ qui vient se d~li~~er. l'~space du non-allignement.
Nous ne pouvons pas ici d~finir les differentes faeeettes
politiques ~tant son 'earaet~re eseentiellement en r~ferenee

a la rupture des les pa~s ~mergents de la division mondiale
du travail de Yalta. ~, ,

C'est iei que notre pays devra pr~ndre plaee pour eonstruir
dans le eadred'un inte?nationalisme proletaire une quali-
t~ differente du proeessus de eroissanse des forees produetives
et une transformation radieale des rapports de produetion en

~~ireetion d'une soeiet~ eommuniste.
/~n effets. la strueture mame de l'apparat de produetion italien
est ineoneiliable avee le d~venir de la crise et del'1mp~riali­
sme mais il est eompatible avec les ~conomies des pays ~mergeants.
Certains aspects qui r~presentent des handicap pour notre d~­
vellopement "oeeidentale". sont des carct~ristiques pr~tieuses
dans la erspective de collaboration avec les pays les lus

ex loit~s ce a ~erspec iveu non-a ligneme~t et l'international sme prole--
talre. -

Nous avons toutes les capacites pour developper des technolo­
gie intermediaire. potentialite et possibilit~ que l'imperiali­
me est en train de nous "castrer".

Ces so nt ces eapacites qui nous permettent de donner une per­
spective de longue periode de developpement.
Nous sommes aussi en possession d'une serie de connaissances
generales a mettre a disposition des tous les populations. 'et
qui peuvent assurer une contribution remarquable a leur d~velo~
pement.
Au contraire l'imperialisme a l' lle (americain ou

\ 'sovi~tique) m~sure s r1C ement ce flux des conna1ssanees. pour
-imposer et mantenir sa propre domination et ses propres privileges.
Les pays ~mergeants ont aussi quelque chose de tr~s pretieux:

1es ma~1eI"B:;)r:!r:m~eres ( enel!getiques et non) 9u' ils nous man-uente ui son ndisp~nsable u arantir un assage graduel
et non ecess'vemen raumatique. d~s notre forma on eonom-
ue et soeiale de la ern1er ase ca ita11s e a la rans ,e an

s .
~our ~a~l~ eela il est necessaire briser le double noeud qui
devient de plus en plus lourd.·
DETACHER L'ANNEAU-IrALIE DES LA [HAINE IMPERIALISTEIl 1
ASSUM~~ LM.rU~~I~UN U~ NON-ALLIGNEMENT!!
DEVELOPPER L'INTERNATIONALISME PROLETAIREI!
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